
N quittant la vallée de l’Oronte, si féconde 
©py|t venirs historiques, mais aujourd’hui 
SMSf rable, et en nous dirigeant vers le Sud, nous

en sou- 
si misé-

rencontrons les Mts Ansarieh, occupés par des.
même nom ou Nossairiés (50,000), qui 
Iman guère que le titre, et dont per­

sonne n’a encore bien déchiffré la religion. Leurs an­
cêtres, selon toute pro-balité, étaient des chrétiens qui de­
vant le cimeterre d’Abou-Bekr firent défection ; mais furent 
trop heureux dans la suite de se venger de la violence 
qu’on leur avait faite

peuplades
n’ont de

en adoptant les doctrines Chûtes, 
importées de la Perse (2), auxquelles ils mêlèrent des dé­

fi) Pour la, topographie voir la carte publiée dans la livraison de Mai.

Abou-Bekr, Omar et Osman. Il ne vint que quatrième Calife ; encore eut-il
?md°UurieU'T rêV° îe3 à TëP"mfr’ et ”e tarda pas à être assassiné à Koufa 
(q fut la florissante capitale de 16 kalifes jusqu’à Almanzior, lequel trans- 
féia le siège de son gouvernement à Bagdad). Mais ce crime fut l’occasion 
d une réaction iranienne sérieuse contre la tyrannie des Arabes. Les Persans
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EN SYRIE 1,1

11. — Le Liban.
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